
J’ai l’honneur de me référer B la lettre que le repr6sentant au Yémen vas s 
adressée le 5 novembre et selon laquelle le go~~nemont de Ca Majesté serait 

r@sp~ablc d’une série de violations comise; BUT le territoire du Yémen, et 

amant d’une attaque déclcnrhée contre une École 3. .katabah. 

lb2 gouvernement m’a autorisé a voua informer $.a.ces all6gations sont ab80- 

bment dénuées de fondement. Ni les forces britamiqws ni les forc@S féd&al.ea 

t%? Sont responsables, notamment, d’we action contre Kaatabah. En revanche, nul 

n’ignore dans la zone frontière qu’il y a eu, dans la région de Eeatabab;Ldes 

005batS entre dee éléffienta républic.a%os~$m&ites diasldents et la gamirron 

rkpublicaina de cette Mlle. Dans la nuit du 30 octobre, en effet, plwie~s 

CaUPS de feu venant de chars st de C~~OQIIS automoteurs engag& dans ce combat ont 

atteint le territoire de la Fédération de l’Arabie du Sud. Les observateurs se 

trouvant & la frontière ont dkclaré que c*&aient les coups de feu tirés de ces 

engins qui avaient endomegé l’école de Kaatabah et fait les victimes dont il 

est question. Ces observateura ont également déclassé que, 1@ lendemain, fi Y 

avait eu de8 mmif@8tations 8. Kaatabab pour protester contre la présence de 

tPwx?s de la RAU au Y&en. 

En l’absence de forces militaires britanniques ou d’autres repr6sentantS en 

h%bi@ du Sud qui aient pu voir ce qui s’est pass8 0 Kaatabeh, il n’a pas 6th 

possible do v6rifier dam la détail lee renseignerdents foumis par les observateurs 

loyaux, mais je tiens a rkafftimer que ti les autorftds britannfquee en Arabie 

du 6ud ni le Gouvernement de la l%d&ation de l’Arabie du Sud n’ont, en aucune 

façon, été &&a B ces incidents. 

Je vous sauraie gré de bien voolo~ faire distribuer le texte de la présents 

lettre comce document du Conoeil de sécurité. 

Veuillez egrker, etc. 

L’Ambassadew, 


